
Collège les Mascareignes,
3, chemin du Case   Domenjod
97 490 Sainte-Clotilde 
Île de la Réunion.
Mail du collège : ce.9741044S  @ac-reunion.fr  

MYOTTE-DUQUET Téa
5ème Safran

LES ANGES VOLENT

concours AMOPA

mailto:ce.9741044S@ac-reunion.fr
mailto:ce.9741044S@ac-reunion.fr


Les Anges Volent 
 
 
Aiko Fox était une jeune fille de treize ans, en quatrième. Elle avait une vie très difficile : elle était
harcelée au collège et rejetée de sa famille. En plus sa grande sœur  lui faisait vivre un cauchemar
en profitant de chaque instant pour la ridiculiser un peu plus. Aiko avait une vie très difficile…

Un jour en allant au collège, Aiko remarqua une nouvelle élève.  Son visage fin et  allongé,  ses
magnifiques yeux bleus, et ses courts cheveux bruns lui rappelaient quelqu'un. Aiko observait cette
nouvelle élève quand Samantah, Rachel, Asuna et Yuna arrivèrent. C'était quatre filles qui prenaient
tout le plaisir du monde à malmener cette pauvre Aiko, pourtant innocente... Samantah, la chef du
groupe, vint se placer devant Aiko, lui prit son sac et le renversa en entier par terre. La pauvre fille
ne put que regarder chacun de ses cahiers, déjà abimés, tomber au sol et se plier, et tous ses beaux
stylos qu'elle avait achetés avec son argent de poche au début de l'année, en pensant que la couleur
l'aiderait à bien écrire ses leçons proprement pour avoir de bonnes notes, mais voilà comment ils
avaient fini... Aiko se dit que depuis le début de l'année, elle avait beaucoup changé. Elle s'était peu
à peu renfermée sur elle même, sans même s'en rendre compte. Sa vie avait été brisée peu a peu, et
tout était tombé en morceaux. Elle se disait que c'était fini, qu'elle ne trouverait plus jamais la force
de s'accrocher. 

Mais  cette  nouvelle  fille  se  rapprocha  en  marchant  très  calmement  de  Samantah,  le  regard...
indescriptible. On pouvait y voir tant de haine ! Elle poussa violemment le petit groupe pour venir
aider  Aiko à ramasser  ses affaires.  Un geste  si...  si  banal,  qui  pourtant  avait  redonné un grain
d'espoir à Aiko. La fille s'agenouilla à côté d'Aiko afin de l'aider et lui dit : 
"-Yo ! Moi c'est Blue. Et toi ?
-B...Bonjour..! Moi c'est Aiko." réussit-elle à prononcer.
Blue lui tendit un stylo en lui disant : 
- Tiens, il avait roulé.
-Merci,  répondit l'intéressée.»

Cette Blue... elle l'avait déjà rencontrée. Mais où ? Là était le problème. Aucune idée ! La cloche
sonna et  Blue s'éloigna vers  sa  classe,  ainsi  que le  petit  groupe de pestes  qui  s'éloignèrent  en
soupirant. Même après avoir été ridiculisées, elles restaient fières. Au moment de remettre ce stylo
dans sa trousse,  Aiko remarqua un petit papier enroulé autour du stylo. Elle le déroula et put y lire :
"Rejoins- moi a 22h30 devant le portail du collège." C'était signé Blue. Était-ce vraiment pour elle ?
Peu importe, elle irait.  La journée se déroula presque normalement, Le petit groupe n'osait plus
approcher Aiko tant que Blue était dans le coin. La cloche qui annonçait la fin des cours retentit, et
le portail s'ouvrit. Aiko rentrait chez elle à pieds,  elle habitait dans un petit appartement à cinq
minutes de l'établissement. Elle marchait seule avec sa musique, isolée de tout.  C'était  ses cinq
minutes à elle, celles où elle marchait tranquillement, en pensant à tout et à rien, avec sa musique.
Dans ces moments, plus rien ne l'atteignait. 

Une fois rentrée, elle posa ses affaires vers l'entrée, et vit un mot de ses parents sur la table : "Nous
ne rentrerons pas ce soir, ni demain soir. Nous avons beaucoup de travail, et nous avons trouvé un
hôtel à proximité de l'hôpital.  Ta sœur ne rentrera pas non plus, elle est allée dormir chez son
copain." Ses parents étaient médecins. Ils étaient souvent absents, mais même quand ils étaient là,
ils ne faisaient pas attention à Aiko. Puis quand son père prenait des vacances, il les passait à boire
pour essayer d'oublier tout le stress que lui causait son travail. Aiko se mit à faire ses devoirs, son
sac, et se prépara à manger pour elle seule. Elle fit cuire des nouilles, cela lui suffisait largement.
Puis elle repensa au rendez-vous qu'elle avait avec Blue. Elle avait accepté sur le coup, mais 
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22h30 , quand même… Quelle heure étrange ! Qui lui voulait-elle ? Il n'y a que des personnes 
mal intentionnées pour donner un rendez vous tard dans la nuit, sans personne, à quelqu'un qu'on ne
connait presque pas… Mais ca l'intriguait encore plus. Alors elle ne se dégonfla pas. Elle se prépara
pour dormir, se mit au lit et programma une alarme vers 22h20. Elle s'endormit paisiblement. Elle
fut réveillée un peu plus tard par la sonnerie de son téléphone. Elle l'alluma et vit qu'il était 22h20 et
se souvint du rendez vous. Elle enfila vite un t-shirt, un pantalon, une veste et ses bottes, prit une
sacoche avec son téléphone, ses clés, et un couteau suisse… on ne sait jamais ! 

Elle marchait tranquillement et aperçut au loin une silhouette devant le portail. Ça devait être Blue.
Elle s'approcha, et chuchota  : "Blue..? C'est toi ?" La silhouette se retourna et laissa découvrir le fin
visage de Blue.  Ses incroyables yeux bleus donnaient l'impression de briller  dans la nuit.  Aiko
s'approcha, et décida de ne pas perdre de temps : 
"- Alors, dis-moi… Pourquoi m'as-tu donné rendez-vous devant le collège en plein milieu de la
nuit ?  
- Salut, Aiko !Avant que je t’explique  tout, j'ai besoin de vérifier une chose : On s'est déjà vu
quelque part non ? Et ton nom de famille, c'est bien Fox ? 
-  O…Oui,  c'est  ça…  co..comment  le  sais-tu  ?"  demanda   Aiko,  pas  très  rassurée.
-  Parce  que je  porte  le  même nom. Tu es  bien  celle  que je  pensais.  Tu dois  être  une cousine
éloignée, ou quelque chose dans le genre. On a déjà dû se voir à certains dîners de famille, comme
celui… le dernier qu'on a fait… quand… quand ton grand -père est mort… dit elle attristée.
-Maintenant que j'y pense… Blue Fox, tu est la fille d'Annah Fox, ma tante c'est ça ?
-Oui, exactement ! C'est ma mère."
Les filles continuaient à parler, sans se soucier du temps qui s'écoulait… Vers 23h, Aiko dit qu'il
faudrait peut être rentrer… Blue demanda gentiment si elle pouvait venir dormir chez elle, car elle
habitait seule dans une petite maison non loin du collège, sans ses parents, et comme elles avaient
parlé de leur famille pendant trente minutes,  Aiko était maintenant sûre que Blue était bel et bien sa
cousine. 

Une fois rentrées à la maison, Blue aborda un sujet qui intriguait énormément Aiko : La mort de son
grand père. Même s’il n'était pas tout jeune, il était en pleine santé et ne montrait aucun signe de
fatigue. Il avait été retrouvé mort dans son lit, d'une crise cardiaque sûrement. Mais une mystérieuse
cicatrice en croix avait été retrouvée dans son dos, sans aucune raison apparente. Une chose était
sûre, il ne l'avait pas avant sa mort. Aiko était très attachée à son grand père, il la comprenait et
essayait  de la  réconforter  et  de lui  donner  des conseils  quand ça allait  mal.  C'était  un homme
incroyable, il était toujours là pour sa famille, et c'était le bonheur des autres qui faisait le sien. Le
jour où il mourut, tout avait basculé…Aiko avait changé à jamais,  après un tel choc. Après un long
débat sur le sujet, Blue parla d'une chose… plutôt étrange. Elle se lança sur le sujet du Ouija. Le
Ouija était un jeu de spiritisme, où on était sensés entrer en communication avec un esprit. Son
grand- père avait autrefois été à la guerre, puis avait déménagé dans cet appartement  pour devenir
psychologue dans un hôpital psychiatrique à proximité, aujourd’hui détruit. Blue proposa d'essayer
une séance, tenter d'établir un lien avec l'au- delà, et de contacter son grand père. Aiko accepta. Blue
prit un petit verre à alcool, une grande feuille de Canson, et un marqueur. Elle écrivit sur la planche
de Ouija toutes les lettres de l'alphabet, oui, non, et au revoir. Au milieu, elle avait marqué "Ouija" .
Elle posa le verre sur le mot Ouija, éteignit la lumière et éclaira la pièce grâce à des chandelles.
Elles s'assirent autour de la table dans la salle a manger, et elle commencèrent. 

"Esprit, es-tu là ? Esprit, es- tu là ?" chantèrent-elles en chœur. Jusqu'au moment où le verre se mit à
bouger lentement, et à s'arrêter sur le "oui". Aiko n'avait rien poussé, et elle savait que Blue non 
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plus, ça se voyait. Elles continuèrent : Blue posa une question : "Es- tu le grand père d'Aiko ?" Le
petit verre glissa sur le papier puis s'arrêta sur le "non". Aiko demanda alors qui était là. Le verre se
déplaça sur les lettres j, e, n, e, s, a, i, s, p, a, s. : Je ne sais pas. C'était étrange… Tout à coup, le
verre s'excita et bougea dans tous les sens, en traçant des croix sur le plateau. Il faisait ensuite des
aller retours sur le chiffre 6,  6, 6, 6, 6, 6, 6… il ne s'arrêtait plus. Blue prit peur, et, paniquée,
demanda à l'esprit  : « Esprit, pouvons-nous arrêter la séance ?»   Le verre glissa sur le "non", puis
finit par glisser sur "au revoir". Tout cela était vraiment louche. Qui sait avec quel esprit avaient
elles joué ? Elle regrettaient à présent. Elles se jurèrent de ne plus jamais recommencer et de faire le
nécessaire pour briser la connexion. Elles cassèrent le verre et le mirent dans la poubelle, dehors, et
brulèrent la planche de Ouija. 

Puis elles allèrent se coucher, dans la même chambre, lumières allumées. Elles avaient très peur
après ce qu'elles avaient vécu. Aiko sombra dans un sommeil profond truffé de cauchemars… Elle
rêva d'un esprit étrange…c'était une silhouette d'homme, entièrement noire, comme une ombre. Il
avait deux énormes yeux blancs terrifiants et un large sourire montant jusqu'au niveau des oreilles,
laissant découvrir ses affreuses dents pointues et tranchantes comme des lames. Cet esprit aspirait
les gens peu à peu, il les avalaient cruellement. Il marchait derrière Aiko et avalait tout le monde…
Ce rêve tourna en boucle dans la tête d'Aiko toute la nuit.  La pauvre fille se réveilla,  tirée du
sommeil par le son de son réveil. Quand elle ouvrit les yeux, elle sentit un liquide chaud couler de
ses yeux. Elle en prit un peu sur le doigt et quand elle regarda, elle vit qu'il était de couleur rouge…
c'était du sang. L'illusion ne dura que deux secondes, car elle réalisa ensuite que c'était transparent
et que ce n'était que ses larmes. Quand elle regarda Blue , elle la vit assise dans son lit, les yeux
grand ouverts, les larmes qui coulaient. Elle était paralysée. Aiko voyait dans ses incroyables yeux
bleu clair une grande détresse, beaucoup de peur et surtout de l'angoisse. Blue était une fille plutôt
froide qui cachait ses émotions. Simplement, ses yeux étaient comme une faille à travers laquelle on
pouvait entrevoir ses émotions. Après tout, les yeux sont le reflet de l'âme. 

Aiko vint s'asseoir à coté de Blue pour la tirer de cet état . Elle la secoua et lui demanda : "Blue, ça
va ? On doit aller se préparer, tu sais ?" Blue se réveilla d'un seul coup, et lui raconta son rêve. Les
deux  jeunes  filles  avaient  fait  le  même  cauchemar…  c'était  d'autant  plus  inquiétant.  Elle
s'habillèrent,  mais  chacune  remarqua  quelque  chose  d'inhabituel… Aiko  avait  une  cicatrice  en
forme de croix sur le poignet, et Blue sur la cuisse… elles pensèrent toutes les deux à la cicatrice
retrouvée dans le dos du papi d'Aiko, juste après sa mort… allaient -elles mourir ? Tout cela était il
donc lié ? 

Elles continuèrent de se préparer, et partirent au collège. Une fois arrivées là-bas, elles remarquèrent
que chaque fille qui avait harcelé Aiko avait aussi une cicatrice en forme de croix sur l'épaule…
Aiko n'en pouvait plus. Les jours passaient, le harcèlement recommençait de plus belle. Elle avait
maintenant plusieurs cicatrices partout, et ses cauchemars la hantaient même la journée. C'en était
trop pour elle… Aiko fit sa lettre d'adieu, uniquement pour Blue. Elle avait décidé de mettre fin a sa
vie… Elle monta au bord d'un ravin. Sa vie ne tenait plus qu'à un fil, et ce fil avait été coupé par ce
maudit esprit. Elle repensa à tout, avança au bord du vide, et ferma les yeux. "Les Anges Volent…”
se dit- elle avant de sauter. 

Elle  se  réveilla  dans  une chambre d'hôpital,  avec des  perfusions  et  un masque à  gaz.  Tout  lui
semblait… différent.  Les  médecins  affolés  autour  d'elle  criaient :   "elle  est  réveillée  !  Elle  est
réveillée !" Alors, elle vit  ses parents et sa sœur entrer, suivis de… Blue . Elle ne comprenait pas ce
qui était arrivé . Elle raconta tout à sa famille, et ce qu'ils lui répondirent fut un énorme choc. Tout
ce qu'elle avait vécu n'était qu'un rêve. Elle était en réalité dans le coma depuis bientôt six mois, à
cause d' un malaise suite à l'annonce de la mort de son grand père. On lui dit ensuite que tout ce 
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qu'elle avait rêvé était ce qu'avait réellement vécu son papi. Sauf que lui avait trouvé la force de
s'accrocher, et que malgré toutes ces sombres années, il avait survécu. Il avait tenu bon, même s’ il
considérait que ça n'en valait pas la peine. Jamais il n'avait abandonné, et il avait fini sa vie en
voyant le monde sous un autre angle. Ce qu'il avait vécu adolescent lui avait fait comprendre la
valeur qu'avait la vie, et c'était pareil pour Aiko aujourd'hui. La vie est précieuse, c'est sûrement la
plus belle chose qui puisse exister. Même si on pense que continuer de se battre ne sert plus à rien, il
ne faut jamais baisser les bras, et toujours tenir bon. Personne ne le regrettera.

FIN

"Je garantis que le texte que je présente est personnel, et ne reproduit pas un texte existant ou
déjà publié "

signature élève : 

signature du professeur :
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